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ÉLECTIONS LÉGISLATIVES DU 19 MARS 1978 


3'CIRCONSCRIPTION : LARQENTIÊRE - ALIBENAS 



R.P.R. - CANDIDAT D'UNION de la MAJORITE 





MAIRE D'UCEL 

DÉPUTÉ DÉ LARDÈCHE SORTANT 
MEMBRE DU PARLEMENT EUROPÉEN 


Mes chers amis^ 

Camille VEDEL el moi même remercions du fond du cœur les électrlces et électeurs qui nous 
ont placés en tête du scrutin du 12 Mars. Un grand merci également à tous nos amis si dévoués. 
La deuxième place est revenue à Jean Moulin. Devant le danger couru et en vertu du pacte majori¬ 
taire ce dernier a rendu public son désistement en ma faveur. 

JE RESTE DONC LE SEUL CANDIDAT DE TOUTES L ES FORMATIONS OPPOSEES AU 
MARXISME. Or, au premier tour, celles appartenant ou liées au « Programme Commun » ont tota¬ 
lisé chez nous 20 627 voix. En face d'elles, Jean Moulin et moi-même en totalisons 21 706. Ainsi notre 
avantage n'est guère que d'un millier de voix. C’est très peu, malgré le louable effort de notre élec¬ 
torat qui a voté massivement, prouvant ainsi son sens civique et sa conscience de l'extrême gravité 
de la situation. 

Mais 3 152 électeurs ont apporté leurs suffrages h M. Fargler, iiiaiilfestant ainsi, en dehors 
des options politiques, un certain mécontentement sectoriel, compréhensible k certains égards. Nous 
ne doutons pas cependant qu’ayant présentement à choisir entre le libéralisme économique et la 
menace de disparition que fait peser sur eux le communisme, ils rallieront les rangs de la majorité. 
Dans le cas contraire, c'est le marxiste Vidal qui deviendrait votre député. Voila, telle qu'elle ressort 
des chiffres, la situation dans notre circonscription à la veille du deuxième tour. 

SUR LE PLAN GENERAL, ET CONTRAIREMENT AUX SONDAGES, LES PARTIS DU 
PROGRAMME COMMUN N'OBTIENNENT QUE 45,1 % DES SUFFRAGES tandis que 46,17 % vont 
à la Majorité, ce qui s’est traduit par le raffermissement du franc et en Bourse par des hausses 
extraordinaires des valeurs françaises, le délire de la victoire. 

MAIS LA PARTIE EST TRES LOIN D’ETRE GAGNEE . Socialistes (22,5 %) et communis¬ 
tes (20,5 %) se tiennent de très près. Tous les Français, durant les derniers six mois, ont été les 
témoins étonnés ou Indignés de leurs PROFONDES DISCORDES PORTEES SUR LA PLACE PUBLI¬ 
QUE, Or, en moins de trois heures, ils viennent de décider d'un désistement général et réciproque, 
SE RESERVANT DE VIDER LEURS QUERELLES APRES LA REUSSITE DE CET ACCORD DE 
CIRCONSTANCE. 
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GEORGES MARCHAIS TRIOMPHE, PROCLAMANT QUE L'ACCORD CONCLU EST EXCEL’ 

LENT. Pour le Parti Communiste bien sûr qui a obtenu, en cas du succès de la gauche, autant de 
ministères et de la même importance que son partenaire socialiste. Sans doute se voit-il déjà à la 
tête du Ministère de rinlérieur avec la Police, de la Justice, de la Défense Nationale ou des Affaires 
Etrangères î 


SI LA GAUCHE L'EMPORTE POURRA-T-ON PARDONNER A MITTERRAND D'AVOIR AIN¬ 
SI LIVRE LA FRANCE AU MARXISME, DE L'AVOIR PLACEE SOUS LA MAIN DE FER DU PX. ? 
Qu'en pensent les vrais socialistes ? 


Et je n'indîqueraî ici que pour mémoire la résolution commune de mettre en œuvre sans le^ 
moindre retard le programme minimum (intéressant le SMIC, les mesures sociales, etc.) dont le 
quart seulement de la mise en application immédiate suffirait, en moins de six mois, à mettre par 
terre notre économie et à fermer toutes nos usines. 

On stimulera, disent ces piètres économistes, la consommation intérieure. C'est là une 
odieuse plaisanterie car comment le faire avec l'absence de salaires consécutive à l’arrêt du travail ? 

La voilà bien l'escalade promise : c'est celle de la démagogies 
dans l'aberration ! 

Quelle tristesse, alors que l'on apercevait déjà le bout du tunnel ! 
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MAIS LA VICTOIRE EST ET RESTE A NOTRE PORTÉE ! Il suffit 

pour cela de la vouloir de toutes nos forces, et non seulement de ne 
pas se laisser démobiliser au cours des 2 jours qui nous séparent de l'échéance 
mais encore d'ACCElNTUER notre effort pour faire l'économie de !a^ 
Révolution qui nous menace. 


Par contre, si la Majorité l'emporte - elle le peut et elle le doit - 
non seulement nous sauvons nos libertés dont le P. C. a juré la perte, 
mais nous assurons pour 5 ans au moins le Progrès dans l'ordre et 
la concorde. 


N'oubliez pas que, dans les circonstances présentes, 

la victoire de la Majorité peut dépendre de quelques 
sièges et, à la limite, de celui de la 3uie Circonscription 
de l'Ardèche. 


Ainsi, JAMAIS VOTRE BULLETIN DE VOTE N'A 
EU AUTANT DE POIDS. 
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Le 19 Mars v ous voterez sans abstention pour 
Albert LIOGIER. 


SUPPLÉANT i 

Camille vedel 

^ Commerçant 

Adjoint au Maîre de JOYEUSE 


IrriprirreriG NouvgIIg, Rue de ConstBntine 07200 Aubenes 
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